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Les questions nutritionnelles et de santé sont au cœur des préoccupations contemporaines
liées à l’alimentation. En la matière, plusieurs publications récentes apportent des
éclairages sur les perceptions individuelles, les connaissances scientifiques et les
modalités d’action. Une récente enquête de l’EIT Food, menée dans 18 pays européens,
confirme  notamment  les  décalages  entre  les  aspirations  largement  partagées  à  la
« durabilité » et leur mise en œuvre dans les choix alimentaires réels.

Aux États-Unis, un rapport des académies des sciences, techniques et médecine compile les
enseignements d’un séminaire consacré aux enjeux d’une nutrition personnalisée et de
précision. Grâce aux avancées scientifiques, la prise en compte fine des caractéristiques
individuelles  ouvre  la  possibilité  de  proposer  des  services,  des  produits  et  des
informations ciblés. Le marché américain dédié est en croissance depuis une dizaine
d’années, avec un intérêt renforcé depuis la crise du Covid-19. Toutefois, la variabilité
entre  personnes  oblige  à  considérer  de  nombreux  facteurs  (génétiques,  biologiques,
sociaux, etc.) dans l’identification du régime alimentaire optimal et des démarches
d’accompagnement. Divers défis se posent donc au développement de telles approches :
régulation publique, choix entre approches individuelles ou ciblant l’ensemble de la
population, etc.

De son côté, le bureau régional européen de l’Organisation mondiale de la santé a étudié
les taxes sur les boissons sucrées mises en place dans dix pays. Il identifie des traits
communs (ex. ciblage systématique des sodas, oppositions fortes des industriels) et des
spécificités nationales (sanitaires, économiques, etc.). Il relève également l’évolution
dans le temps de ces taxes et des articulations différentes entre objectifs fiscaux et de
santé.

Un article récent (Science Advances) s’intéresse lui aux effets des distorsions de prix
des fruits et légumes frais sur les consommations, aux États-Unis. Ces prix apparaissent
bien plus élevés que si les marchés correspondants étaient efficients, et, pour les
auteurs,  ces  résultats  appellent  une  intervention  publique  pour  soutenir  ces
consommations.

Enfin,  un  autre  article  (British  Journal  of  Nutrition)  propose  une  revue  de  la
littérature sur les effets de la réduction des tailles des portions sur les apports
énergétiques journaliers et sur le poids. D’après les 14 études retenues, ils sont avérés
à long terme et pourraient appuyer une stratégie efficace de lutte contre l’obésité.
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